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Die Kinderhilfe in Kroatien

Milchverleilunysaklion in Zagreb. Sei! Dezember 1943 führte das
Schweizerische Rote Kreuz, Kinderhilfe, dure Ii Vermittlung des
Delegierten des Internationalen Komitees vom Roten Kreuz und dank der
Mitarbeit des Kroatischen Roten Kreuzes, der staatlichen Stellen und
charitativen Institutionen eine Milchverteilungsaktion in Kroatien
durch. An 2400 Kinder von 0—2 Jahren, 300 kranke Kinder von 2—4
Jahren und 300 Kinder in Krankenhäusern und Fürsorge-Institutionen

wurden täglich X Liter Milch verteilt. Die Auswahl der Kinder
erfolgte durch die Zentralstelle der Krankenschwestern für
sozialsanitäre Fürsorge. Zu diesem Zwecke besuchten Krankenschwestern
in den Monaten Oktober, November und Dezember 1943 über
viertausend Familien, von denen die bedürftigsten für die Aktion ausgewählt

wurden.
Als Zeitdauer dei Hilfsaktion wurden für die Milchverleilung 100

Tage und für die zusätzliche Speisung 120 Tage vorgesehen.
Die Milch wurde in 22 Abgabestellen verteilt, die aus eigens dafür

bezeichneten Milchhandlungen bestanden. Gleichzeitig erhielten noch
vierzehn Institutionen und Krankenhäuser Milch für die in ihrer
Obhut lebenden Kinder

Die Milch wurde aus Milchpulver in der städtischen
Zentralmolkerei imtei der ständigen Kontrolle zuverlässiger Beamter des
staatlichen hygienischen Instituts zubereitet. Plomben verschlossen
die vollen Milchkannen, die den Rotkreuzschwestern in den Abgabestellen

übergebt n wurden: diese Schwestern überwachten die richtige
Milchabgabe.

Die Mischung in der städtischen Molkerei und die Zufuhr an die
Milchabgabestellen erfolgte kostenlos.

Leider mussle die Milchverteilungsaktion in der Stadt Zagreb am
25. März mangels Milchpulver aufhören. Trotzdem erhalten noch 1200

Kindel zweimal wöchentlich ein Glas Milch.
Speisung in Zagreb. Am 1. März 1944 begann für die Dauer von

120 kagen die Abgabe einer täglichen Hauptmahlzeit an 200 Kinder
der Tagesheime der städtischen Sozialfürsorge in Zagreb.

Dieselben Kinder, sowie tausend weitere von der Zagreber
Sozialfürsorge betreute Kinder erhalten wöchentlich zweimal ein Glas Milch.

Milchaklion in Sarajewo. Diese Aktion befindet sich in vollem
Gange und umfasst für die Dauer von 100 Tagen tausend Kinder, die
zum grossen Teil aus Kindern der Flüchtlingslager um Sarajewo oder
aus kriegsgeschädigten Kindern der Stadt selbst bestehen. Ebenso
werden Speisungen in den Flüchtlingslagern der Umgebung von Sarajewo

zugunsten notleidender Kinder durchgeführt.
Die Aktion wurde auch auf das kroatische Küstengebiet ausgedehnt,

wo im Bezirk von Crikvenica tausend Kinder Milch und eine
zusätzliche Speisung erhalten.

Im weitern wurde in ganz Kroatien an 49 Institutionen, die
Flüchtlingskinder betreuen, Lebensmittel und Milch verteilt. Diese
Teilaktion umfasste 5364 Kinder.

Verteilung von Kinclerkleidchen. Diese Verteilung von
Kinderkleidchen hat den Müttern von Zagreb grosse Freude bereitet. Die
Abgabe erfolgte nur an unbemittelte Familien und wurde streng
kontrolliert.

Vitaminverteilung in Zagreb. Die Aktion des Schweizerischen
Roten Kreuzes, Kinderhilfe, umfasst auch die Verteilung von
Vitaminpräparaten an gefährdete Kinder, die von den staatlichen
Gesundheitsstellen ausgewählt werden.

Mehlankauf. Der Delegation in Zagreb gelang es mit Hilfe des
Kroatischen Roten Kreuzes, 7500 kg Brotmehl und 2500 kg Weissmehl

anzukaufen. 2000 kg Brotmehl werden für die Speisung in Zagreb

verwendet. Der Rest wird zu hallbaren Biskuits verarbeitet, die als
Reserve dienen sollen.

Kleine zv-ä'zhclu Lebensmitlelabyaben. Am St. Nikiaustag. 6.
Dezember 1943, wurden an tausend von der kommunalen Sozialfürsorge
Zagrebs betreute Kinder 184 Schachteln Käse verteilt. Bedürftige
moslemische Kinder erhielten am Bajram-Fesl dei Muselmanen 120
Schachteln Käse, und das Weihnachtsfest 1943 brachte den Kinderheimen

von Zagreb und Umgebung eine Lebensmittelzulage.

Die ganze Aktion in Kroatien konnte zum Teil deshalb so erfolgreich

durchgeführt werden, weil sich alle Instanzen des Landes — das
Kroatische Rote Kreuz, das Gesundheitsministerium, das
Fürsorgeministerium, das Ministerium für kriegsgeschädigte Gebiete und die
katholischen und moslemischen charitativen Institutionen — dafür
mit Energie und Hingabe eingesetzt haben.

Courrier du Centre Henri Dunant
Le Centre Henri Dunant, camp d'accueil militaire sous la direction

civile de la Croix-Rouge suisse, Secours aux enfants, a m.unte¬
nant quatre mois d'activile. La periode d'organisation est prati-
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quement terminöe: cela ne signifie pas que les difficulty? ne soienl
pas considerables et que des problömes tres ardus ne soient encore
ä regier.

D'importantes decisions viennent d'etre prises en plein accord
avec la Division de police du Departement federal de justice et police.
Apres une etude importante de tous les aspects des problemes. les
solutions suivantes out ete adoptees: une division speciale pour 18

femmes enceintes sera amenagee dans un baliment attenant au Centre
Henri Dunant, ou les futures mamans auront chacune une petite
chamhre personnelle et oil elles pourront atlendre leurs bebes dans
une atmosphere de tranquillity et dans les meilleures conditions
d'hygiene.

D'autre part, le nombre des meres avec leurs enfants en lias age
sera ramene de 80 ä 50, c'est-ä-dire que les meres libelees ne seront
pas remplacees. Cela permettra d'accueillir un beaucoup plus grand
nombre d'enfanls seuls de 6 ä 15 ans et d'organiser une section de
quaranlaine oil les enfants pourront etre transferees immediatement,
des leur arrivee en Suisse. Un gros probleme aura ainsi trouve sa
solution: cela evilera la promiscuity des camps de quarantaine et
supprimera loule surprise, laut au point de vue materiel que moral.

Ces mesurcs seront appliquecs des que la quarantaine de rougeole
pourra etrc levee. En effet, faisant suite aux quarantaines prece-
dentes, nous avons du soigner jusqu'a ce jour plus de 50 cas le

rougeole ct le Centre Henri Dunant s'est transforme derechef en une
vaste infirmerie. C'est ce qui a amene la direction medicalc du Outre
Henri Dunant ä faire prevaloir le point de vue que le centre ne serait
plus dorenavant transforme en höpital, mais que l'infirmerie ne serait
utilisee que pour les cas en observation, en d'autres termes que tous
les cas de maladies excedant trois jours seraient transferes aussitöt
dans les etablissements hospitalicrs.

Le petit courrier du Secours aux enfants

Dimanche. nous avez sans doule fait com me moi; vous etes
sortis par le beau soleil printanier et vous avez admire les
premieres feuilles et les premieies Hours, respire Fair pur et frais. A pas
lents, car la douceur du printemps eprouve un pen, vous etes i entres chez

vous, apres avoir fait peut-etre une breve halte pour vous desalterer.
Votre souper comportail probablomonl de la salade nouvelle et peut-
ötre, parce que e'etait autour de Päques, un teuf cuit dur que vous v
avez melange.

Avez-vous songe que lä encore, cette simple distraction ä vos tra-
vaux de la semaine est un privilege. Si nous comparons notre sort ä

celui des populations dans les pays en guerre, constamment menacees
par les attaques aeriennes, nous pouvons etre hcureux de pouvoir nous
promener ä notre guise, sans souci de ce qui peut arriver, de pouvoir
organiser notre existence comme il nous plait, d'admirer la nature, de

pouvoir rentrer chez nous sans l'apprehension de relrouver la maison
detruite. Privilege encore que de pouvoir nous attabler devant un
repas substantiel, de passer une soiree exemple de trouble et de nous
endormir sans inquietude.

Dans l'apres-midi de ce dimanche, nous avons rencontre de nom-
breux enfants se promenant avec leurs parents; des tout petits
dans leur poussetle ou faisant leurs premiers pas, des plus grands,
tous bien habi lies parce que e'etait dimanche. Aucun d'eux
n'avait un visage tr iste, tire ou soucieux. Us etaient tous gais et rieurs,
expression commune de l'insouciance de leur Age.

Avez-vous songe aux enfants d'autres pays, qui n'ont pas mangy
ä leur faim, qui dormenl mal et souvent ne dorment pas, qui n'ont pas
de vetement convenable et supportent, quant a leur alimentation, des
soucis que nous ne connaissons pas.

lis n'ont pas le temps de se promener, car il faut faire la chasse ä

la nourriture. Peut-etre se traincnl-ils pour mendier de quoi manger.
Et cela, non pas un jour, de temps ä autre, comme un exercice,

mais sans cesse, depuis des mois.
Pouvons-nous imaginei ce que represente pour les petits cettc vie

de misere? Rien ne viendrait la soulanger si le Secours aux enfants
n'avait installe, pour les secourir, des cantines, des baraquemcnts,
des homes et des colonies, oü <!v- miilierv des dizaines de milliers
d'enlre eux retrouvent un pcu d'espoir et de sourire (jue cree la bonty

qui leur est leinoignee sous le signe de la Croix-Rouge. Ce sont la»

croyons-le. de-» secoui s ,.f>'i»'!{>—s ;! nrecieux; mais si petits en lace a

l'immensite de la detresse! II resle beaucoup a accomplir. II faut. p(,ur
cela, (pie tons nous particifiions a l'oeuvre de secours aux enfants. Da

misere de l'enfance europeenne nous engage moralemenl a donner

notre contribution reguliere. Que par ces dons, nous assurions a

moins le mainlien des activates dans les pays en guerre.
Et pour nous qui pouvons aller et venir ä notre guise, mange1"

noire faim. hoi re A notre soif ct nous distraire a notre gout, n.°ne

reposcr paisiblement la nuit, que represente un geste de charitö fp11

touche pas notre necessaire?
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